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La première réunion de 
concertation citoyenne 
s’est tenue à la salle du 

Lac ou le maire Arnaud Lafon a 
défini le fonctionnement de 
cette grande première en ter-
mes de démarche démocrati-
que. 
480 personnes (dont 240 sup-
pléants) tirées au sort à partir de 
la liste électorale étaient con-
viées. Ils étaient une cinquan-
taine à s’être déplacés. Certains 
n’ont pu s’y rendre, les autres 
peuvent toujours prendre le 
train en marche. Les projets pré-
sentés (la maison Ségala, l’école 
des filles, le local des ormes, 
l’ex-bibliothèque pour tous et 
le bâtiment commercial situé 
sur la RD813, proche de l’an-
cienne mairie), ont fait l’objet 
d’une présentation succincte. 
Des groupes bien définis auront 
la responsabilité de l’affection. 
Ils seront accompagnés par 5 
élus (dont 2 de l’opposition). 
Après une visite des lieux, ces 
castanéens défendront leurs 
idées, pour au final, déterminer 
leur destination. Une réunion 
publique sera dédiée au retour 
définitif. Partiront ensuite tou-
tes les démarches technico-ad-
ministratives pour une phase de 
réalisation début 2019. 

1 000 euros par m2 
Dans la salle, les nombreuses 
questions ont eu une réponse 
immédiate du maire. Les pro-

jets recensés auront une liste 
préétablie. Plusieurs demandes 
sont arrivées en mairie émanant 
d’entrepreneurs, d’associations 
ou de commerçants. La liste 
n’est pas fermée. Partant de cet 
éventail, l’affectation sera dé-
terminée en tenant compte de 
l’environnement, des travaux, 
de la spécificité. « Nous serons 
vigilants à toute manœuvre 
d’ordre personnelle » a tenu à 
souligner Arnaud Lafon. En ce 
qui concerne l’enveloppe bud-
gétaire, 1000€ par m2 seront dé-
diés à la réalisation (hors sub-
ventions). Les « gagnants » de 
ce tirage au sort n’ont plus qu’à 

faire émerger leurs idées. 
« Vous êtes les cobayes de cette 
nouvelle démarche. Tous les 
élus et les services concernés 
sont à vos côtés pour vous gui-
der, pour vous renseigner. D’au-

tres projets, d’une ampleur plus 
importante, feront l’objet de la 
même configuration. » Le maire 
a notamment cité l’urbanisation 
à finir sur le pourtour de la halle, 
le quartier durable.

La maire l’avait annoncée lors 
de la cérémonie des vœux à la 
population, une réunion publi-
que était prévue pour intéres-
ser les administrés aux diver-
ses améliorations à apporter 
sur le territoire, avec, en pré-
ambule, le rappel des actions 
menées sur la commune au 
cours de l’année écoulée. 
Pour ce qui concerne l’année 
passée, elle a engagé la discus-
sion sur les affaires scolaires, 
mettant l’accent sur la mise en 
place de feux tricolores pour 
renforcer la sécurisation aux 
abords de l’école et réguler le 
trafic routier sur l’avenue d’Oc-
citanie, en rendant le transit de 
cette voie moins attractif. L’ex-
tension du groupe scolaire 
avec l’aménagement d’une 
huitième classe élémentaire, 
l’agrandissement de la can-
tine, et l’amélioration des équi-
pements de confort avec la 
mise en place de la climatisa-
tion dans les classes maternel-
les et primaires ont été évo-
qués. Ont suivi les travaux 
d’accessibilité aux bâtiments 
communaux ainsi que l’amé-
nagement du parvis de la mai-
rie dont l’achèvement est 
prévu fin de mois. 

Un rythme de travaux 
soutenu pour l’année 2018 
Cette année la maire souhaite 
conserver un rythme soutenu. 
Les voiries feront l’objet d’une 
attention particulière. C’est 
ainsi que l’avenue d’Occitanie, 
partie comprise entre l’église 
et la RD 813, verra la réfection 
des trottoirs, la reprise de la 
chaussée, le réaménagement 
de l’îlot central et la reprise du 
parking situé à proximité. Au-
tre problème, la « cassure » de 
la commune par la RD 813, qui 
supporte un important trafic, 
verra la sécurisation des accès 
entre la partie haute et la par-
tie basse, à l’aide de feux trico-
lores sur le croisement entre la 
RD 813, l’avenue d’Occitanie 
et le chemin de l’écluse de Vic. 
Les négociations sont en cours 
avec l’État, le département et 
le Sicoval en vue d’examiner 
la solution la mieux adaptée 
pour aménager cet important 
nœud routier. Enfin des études 
sont en cours avec le Sicoval et 
département en vue du pro-
longement de la piste piétonne 
et cyclable en bordure de la RD 
813 jusqu’à Pompertuzat. Le 
volet associatif n’est pas oublié 
avec l’ouverture du chantier 
de la salle de la Musardière.

Dans le cadre de sa nouvelle 
saison de rencontres « Au bon-
heur des docs », le Lecteur du 
Val, en partenariat avec la mé-
diathèque de Belberaud, a pré-
senté, devant une centaine de 
personnes une conférence de 
Michel Duru, sous le titre, 
« Agriculture, environnement 
et alimentation : La santé 
comme dénominateur com-
mun ». À travers les acquis ré-
cents de recherches conduites 
à l’INRA (Castanet), ont été 
abordés les sujets sur l’évolu-
tion de l’agriculture, avec Midi-
Pyrénées comme modèle et 
l’évolution de notre alimenta-

tion. Avec des exemples concer-
nant les pesticides (comment les 
réduire), les acides gras (quels 
produits choisir pour réduire no-
tre déficit en oméga-3), les pro-
téines (lesquelles choisir pour 
préserver notre santé et la pla-
nète), ainsi que les légumineu-
ses qui offrent des perspectives 
intéressantes pour améliorer la 
santé dans plusieurs domaines. 
Michel Duru est directeur de re-
cherche à l’Institut National de 
Recherches Agronomiques 
(INRA). Ses premières recher-
ches ont porté sur les systèmes 
d’élevage où la prairie consti-
tue l’essentiel de l’alimentation 

des animaux. Elles se sont pro-
gressivement élargies à la prise 
en compte des impacts environ-
nementaux de l’élevage, inten-

sifs et extensifs, et aux relations 
entre l’alimentation des ani-
maux et la composition du lait, 
de la viande en acides gras.

Une centaine de personnes attentives aux problématiques de santé.

Conférence : l’impact de l’alimentation sur la santé

L’association de la « Joie de 
vivre » aime la nouveauté

Comme tous les ans à pa-
reille époque, l’association 
« La joie de vivre » a tenu 
son assemblée générale an-
nuelle dans la salle Poumi-
rol, en présence d’une tren-
taine d’adhérents, sous la 
présidence de Maïté Fon-
tange qui a amené durant 
l’année écoulée une dyna-
mique nouvelle. Après le 
rapport d’activité, lequel a 
été largement évoqué et 
discuté, eu égard aux acti-
vités nouvelles très appré-
ciées, les comptes ont été 

détaillés par Charles Maziè-
res. Celui-ci a mis l’accent 
sur le résultat positif malgré 
les dépenses nouvelles en-
traînées par les nouvelles 
activités mises en place au 
cours de l’année. Il est à no-
ter que ces nouvelles activi-
tés qui ont été proposées au 
cours de l’année précédente 
ont été particulièrement sui-
vies et ont reçu un avis très 
favorable des adhérents. 
C’est donc une année qui 
s’annonce riche en activités 
récréatives et culturelles.

La politique des grands 
travaux se poursuit

La PME ArkoGéos, de Castanet-Tolosan, était 
au salon Mid’Innov à Labège. Ses dirigeants 
Jérôme Mention 52 ans et Yann Penhouet 43 
ans tous deux diplômés en géophysique de 
l’université de Paris 6, accueillaient les visi-
teurs sur un des stands regroupés autour du 
pôle Aqua Valley. 
Leur entreprise apporte son aide technique 
indispensable dans le domaine de l’environ-
nement. 
ArkoGéos est spécialisée dans les prospec-
tions géophysiques avec l’imagerie du sous-
sol et la détection des réseaux enterrés. Elle 
intervient en France et à l’étranger dans le ca-
dre d’études aussi variées que la recherche 
en eau souterraine, de matériaux en carriè-
res, l’agriculture de précision, les sites et sols 
pollués ou encore les aléas naturels tels les 
cavités ou glissements de terrain. 

Des méthodes spécifiques à chaque secteur 
sont appliquées les mesures électriques, la 
sismique par réfraction, la microgravimé-
trie, etc. 

ArkoGéos est spécialiste de la détection de 
perforations des géo membranes comme cel-
les des sites d’enfouissements de déchets. 
Ainsi, ArkoGéos est intervenu à Valencienne, 
fin 2017, sur un projet de dépollution des sols 
d’une ancienne usine à gaz. L’opération con-
sistait sur le site démoli à cartographier, le pro-
che sous-sol afin d’y révéler les éventuelles 
fondations et réseaux enfouis. 
Ces investigations totalement non destructi-
ves menées jusqu’à 5 m de profondeur vi-
saient à sécuriser les futurs forages lors des 
travaux de dépollution. 
À travers cet exemple caractéristique « d’ar-
chéologie industrielle », on peut voir l’apport 
indispensable de la géophysique à la 
meilleure compréhension d’un site et l’aide à 
la décision que peut apporter cette discipline 
pour favoriser un développement durable.

Un spécialiste d’archéologie industrielle

Yann Penhouet et Jerôme Mention au salon 
Mid’Innov 2018 à Labège./photo DDM G.B.
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Des applaudissements nourris par les adhérents./Photo : DDM

Des Péchabboliens attentifs aux travaux futurs./Photo DDM

Les citoyens n’ayant pas été tirés au sort mais souhaitant proposer 
un projet sur l’un ou plusieurs des bâtiments cités, peuvent adresser 
leur proposition par mail : mairie@castanet-tolosan.fr. Ces projets 
seront ensuite proposés au groupe de travail. Vous avez jusqu’au 
23 février 2018. 
Dates : le 23 mars, visites des bâtiments recensés, le 3 avril, réunion 
publique. 
Informations : tel : 05 62 71 89 10 ou n.bonneau@castanet-tolosan.fr

APPEL À PROJETS

La maison Segala fait partie des projets concernés par cette concertation citoyenne./DDM

Des groupes de citoyens 
prennent en main l’urbanisme

CASTANET-TOLOSAN


